
BAZOCHES SUR GUYONNE 

Toponymie 
Le nom de la localité est attesté sous les formes Basochie en XIIIe siècle, Bazochie en 1351, 

Basoches-en-Pincerais.  

Le nom de « Bazoches » vient de l'ancien français, issu du latin, basilica (désigne en latin 

ecclésiastique un monument érigé à la mémoire d'un martyr et généralement dépositaire de 

reliques).  

En français, le terme basoche désignait par évolution sémantique une association de clercs 

de procureurs du parlement de grandes villes.  

La commune est traversée par la Guyonne.  

De 11,9 km de longueur, la Guyonne prend sa source sur le territoire de Saint-Léger-en-

Yvelines, dans le département des Yvelines. Le cours d'eau naît au sein de la forêt de 

Rambouillet, à peu de distance au nord de cette ville. Il s'oriente d'emblée vers le nord-est, 

direction qu'il maintient plus ou moins tout au long de son parcours. Il rejoint la Mauldre en 

rive gauche, à Neauphle-le-Vieux. 

La Guyonne traverse successivement les communes de Saint-Léger-en-Yvelines, les 

Mesnuls, Bazoches-sur-Guyonne, Mareil-le-Guyon et Neauphle-le-Vieux, toutes situées 

dans le département des Yvelines. 

Lieux et monuments 

 Église Saint-Martin : Eglise de campagne à nef unique et clocher latéral entourée 

d’un pittoresque cimetière. Édifiée au XIIe siècle, elle est remaniée aux XVIIe et XIXe 

siècles. L’église possède un très beau maître autel en bois sculpté laqué de la 

première moitié du XVIIIe siècle et le tableau du retable, restauré, « Saint-Martin en 

évêque », aussi, du XVIIIe siècle. Le clocher latéral abrite la plus ancienne cloche de 

la région « Martinne », datée de 1555. 

 Maison de Jean Monnet, demeure à toit de chaume du XXe siècle transformée en 

musée. Elle se situe dans le hameau de Houjarray. cette ancienne ferme a été 

transformée en musée ouvert au public tous les jours. Les visites en sont gratuites.  

La maison a été cédée par la veuve de Jean Monnet au Parlement européen en 

1982. Celui-ci en a concédé la gestion par convention en 1990 à l'Association Jean 



Monnet dont la mission est de préserver et transmettre la mémoire et l'œuvre de 

l'homme d'État. Jean Monnet y a vécu de 1945 à sa mort en 1979. 

 Maison Louis Carré : villa d'architecture moderne achevée en 1959 par l'architecte 

finlandais Alvar Aalto pour Louis Carré, collectionneur et galériste français. Cette villa, 

classée monument historique le 5 juillet 1996, a été acquise en 2006 par la fondation 

Alvar Aalto de Finlande qui l'ouvre au public depuis l'été 2007. Passionné par 

l’art contemporain, Louis Carré acquiert en 1956 quatre hectares de terrain sur une 

colline proche de la maison de son ami Jean Monnet, à Bazoches-sur-Guyonne 

(Yvelines), dans le but d'y faire construire une villa. 

Bien qu'il connaisse et apprécie Le Corbusier, Louis Carré lui préfère un architecte 

finlandais au style moins radical, peu connu en France : Alvar Aalto. Séduit par la qualité 

des espaces de ses réalisations finlandaises, il lui passe commande d'une villa avec 

quelques exigences simples : une toiture d'ardoise comme dans sa Bretagne natale et 

des pièces de vie capables d'accueillir également ses collections. Les espaces intérieurs 

font largement appel au bois, matériau de prédilection d'Aalto. Frêne, chêne, pin, hêtre 

habillent les portes et claustras du salon et le plafond en vague de l'entrée. 

La villa, conçue autant comme un écrin pour les collections d'art contemporain de Louis 

Carré que comme un lieu de repos en famille, est remarquable par la fluidité des 

déplacements et la perfection de la lumière. Aalto conçoit des éclairages raffinés, tant 

naturels qu'artificiels. Il dessine et fait réaliser les multiples lampes à éclairage indirect qui 

animent les pièces.  

Meublée des créations de l'architecte, la maison sera cédée par les héritiers d'Olga 

Carré, à l'Association Alvar Aalto en France. Conservée sans aucune altération du 

plan original avec la totalité de son mobilier, elle offre au visiteur le modèle sensuel 

d'un art d'habiter nordique. 

Seul le jardin, aujourd'hui dominé par les frondaisons, a perdu son apparence 

originelle et ses vues sur la campagne de l'Île-de-France.  

 Une maison qui a servi de décor au film Mais où est donc passée la septième 

compagnie ?  La célèbre scène de l'épicier collabo y a été tournée. Cette maison est 

située à l'angle du chemin du Rocher-Marquant et du chemin du Vieux-Pressoir. 

Personnalités liées à la commune 

 Jean Monnet (1888-1979), homme d'État français, y a habité de 1945 à sa mort. 

 Georgius (1891-1970), chanteur français de variétés, y est décédé et inhumé. 



 Louis Carré (1897-1977), galeriste français, ayant fait construire la Maison Louis 

Carré. 

 Robert Vattier (1906-1982), acteur français et père de l'actrice Bérangère Vattier, y a 

habité et y est inhumé. 

 Pierre Viansson-Ponté (1920-1979), enseignant et journaliste, exerça un mandat de 

conseiller municipal à Bazoches-sur-Guyonne. 

 Brigitte Bardot (1934), actrice et chanteuse française et militante de la cause animale, 

possédait sur la commune, une résidence léguée à sa fondation. 

 Robert Etcheverry (1937-2007), acteur français, marié à l'actrice Bérangère Vattier de 

1963 à 1983, a vécu pendant 20 ans à Bazoches-sur-Guyonne. 

 Bérangère Vattier (1941-2001), actrice française et fille de l'acteur Robert Vattier, 

mariée à l'acteur Robert Etcheverry de 1963 à 1983, a vécu à Bazoches-sur-

Guyonne. 

 


